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Leon
— C’est très simple.
Le dos ostensiblement tourné, je fixe la vue imprenable que l’immense baie vitrée de mon bureau offre sur le port de Sydney.
— Je veux votre fille.
Silence total. De toute évidence, j’ai laissé ce cher M. Hamilton sans voix.
C’est parfait : déstabiliser Thomas Hamilton, l’un des philanthropes les plus en vue et les plus encensés de Sydney, est la meilleure des stratégies pour parvenir à mes fins.
— Que voulez-vous dire par « je veux votre fille » ? demande-t-il finalement.
Je sens une pointe de panique dans sa voix. Infime, mais qui ne m’a pas échappé.
Je ne réponds rien. Je le laisse mariner, observant les yachts dans le port, le ferry qui fait route vers Manly, les rayons du soleil qui caressent les courbes blanches du toit de l’Opéra.
J’aime cette ville. Étincelante, provocante, envoûtante, avec sa part d’ombre aussi, sa part de fange et de vice. Elle me correspond tout à fait. C’est comme si je me regardais dans un miroir.
Je suis Leon King. Second fils d’Augustus King, l’ex-empereur du crime organisé à Sydney, qui répond aujourd’hui de ses actes dans un quartier de haute sécurité. Ce qui veut dire qu’il est en prison.
Oui, le King est mort. Vive le King !
Ou plutôt devrais-je dire, vive les King !
En effet, les nouveaux King de Sydney ce sont mes deux frères, Ajax et Xander, et moi-même. Et ce dont nous souhaitons hériter, ce n’est pas du vieil empire de notre père car nous avons été les artisans de sa chute.
Non, ce que nous recherchons, c’est la rédemption. Nous voulons redorer le nom de King. Construire un empire sur les cendres du précédent. Rentrer dans la légalité. Rien que ça.
C’est du moins ce que veulent Ajax et Xander.
Être réglo, je n’ai rien contre. La vie est quand même plus facile si les flics ne sont pas constamment en train de venir fourrer le nez dans vos affaires. Mais personnellement, je n’éprouve pas le besoin de me racheter.
Et le nom de King m’importe peu.
J’ai longtemps été le lieutenant de mon père, son bras droit, et les années que j’ai passées à répandre la violence autour de moi m’ont blindé. Je n’ai que faire des scrupules.
Il me plaisait d’être un dur, à l’époque. Et aujour­d’hui, alors qu’il est en prison depuis cinq ans, je suis parfaitement heureux de jouer encore ce rôle.
Mais ce que je veux, moi, c’est un nouveau départ, dans une ville où personne ne sait qui j’ai été ni ce que les King ont fait. Une ville dans laquelle je n’ai pas de passé, où je peux être qui je veux. Le maître de ma propre destinée.
Mais avant d’en arriver là, il me reste une dernière tâche à accomplir, une dette contractée envers mon frère aîné. Et je suis prêt à tout pour m’en acquitter.
Je me retourne face à la pièce élégante et dépouillée qu’est mon bureau. Nous nous trouvons dans la tour qui abrite la King Enterprises, la société de promotion immobilière immensément prospère que mes frères et moi avons créée sur les décombres de l’empire de notre père.
Hamilton est assis dans le fauteuil assez inconfortable que j’ai placé face à mon bureau.
C’est un homme d’une soixantaine d’années avec des cheveux argentés et des yeux bleus, doté de cette belle prestance que possèdent les hommes extrêmement riches.
En cet instant, pourtant, les ans semblent peser sur ses épaules.
J’ai tendance à produire ce genre d’effet sur les gens.
— À votre avis, qu’est-ce que je veux dire ?
Je lui adresse mon plus beau sourire. Celui qu’avec perversité j’ai coutume d’adresser à mes victimes juste avant de faire de sérieux dégâts. Rien ne déstabilise autant un individu que de lui sourire avant de cogner.
Comme il ne répond pas, j’enfonce le clou :
— Je veux l’épouser.
Hamilton a pâli.
— Vous n’êtes pas sérieux.
— Si. Tout à fait. Je ne me permettrais pas de plaisanter avec les liens sacrés du mariage.
Il me fixe, manifestement troublé par mes sarcasmes et mon sourire.
Excellent. Laissons-le patauger. Conclure le marché avec lui n’en sera que plus facile.
— Mais… Pourquoi désirez-vous épouser ma fille ?
— Je croyais m’être déjà expliqué.
J’ajuste les boutons de manchette de ma chemise blanche et prends tout le temps d’admirer le contraste qu’elle forme avec mon costume bleu nuit. Petits mouvements de diversion avant de lui balancer un direct à l’estomac. C’est une autre façon de jouer avec un adversaire et j’adore jouer avec mes adversaires. On éprouve une telle sensation de pouvoir. C’est grisant.
— Mon frère souhaite étendre le portefeuille de la King Enterprises au marché de l’immobilier de luxe et nous avons du mal à trouver des investisseurs.
Hamilton acquiesce d’un hochement de tête.
— Je comprends. Mais je ne vois toujours pas le lien avec ce mariage.
— C’est un problème de nom, dis-je. Personne ne veut investir de l’argent pour soutenir un projet des King. Pas avec notre passé.
Un muscle tressaute sur la mâchoire de Hamilton.
— Vous n’avez pas besoin de ma fille pour cela. Il vous suffit de me donner la somme promise et je me charge de vous recommander auprès de mes amis en leur garantissant qu’ils font un bon investissement et…
— Si seulement les choses étaient aussi simples, dis-je en poussant un profond soupir. Malheureusement, il n’en est rien. J’ai besoin d’une… police d’assurance, voyez-vous. Au cas où vous décideriez de revenir sur notre accord, de le dénoncer ou d’en changer les termes.
— Jamais je ne ferais une chose pareille, rétorque-t-il d’un ton outré.
Je n’ai que faire de ses belles paroles. M. Hamilton n’est pas la bonne âme charitable, pilier de la communauté de Sydney, que tous imaginent. Il est endetté jusqu’au cou, la faute à une addiction au jeu qu’il s’est efforcé de garder secrète.
Malheureusement pour lui, ce n’est plus un secret. Du moins, pas pour moi. Je suis assez doué pour remuer la boue et, dans son cas, il y a de quoi faire.
— Peu m’importe ce que vous ferez ou ne ferez pas. J’ai besoin d’une garantie et cette garantie, c’est votre fille. En outre, quelques recommandations auprès de vos amis ne me suffisent pas. Nous avons besoin d’un changement total d’image.
Je m’interromps un instant, histoire de m’assurer qu’il me suit bien.
— Avoir pour beau-père le plus important donateur auprès d’œuvres caritatives de Sydney fera taire tous ceux qui nourrissent encore des doutes à notre égard. Et, je l’espère, les rassurera quant à leurs investissements dans la King Enterprises.
Cela fait seulement cinq ans que notre père est en prison, mais les gens ont de la mémoire. Ajax, Xander et moi avons bien mené notre barque pour arriver où nous en sommes aujourd’hui. Toutefois, beaucoup de gens demeurent soupçonneux à notre égard et se méfient de nous et de nos intentions.
Nous sommes rentrés dans le rang, mais aux yeux de certains, nous demeurons des hors-la-loi.
Il est difficile d’échapper à un passé comme le nôtre et, en ce qui me concerne, je m’en moque. Mais je ferai tout ce qui est en mon pouvoir pour que mes frères s’en sortent.
Hamilton secoue la tête, mais je poursuis.
— Vous répandrez la nouvelle que nous sommes tout à fait dignes de confiance. Vous nous inviterez à vos galas de bienfaisance les plus huppés, vous vanterez nos mérites auprès de vos amis. Vous leur direz que le passé est le passé… Enfin, inutile que je vous fasse un dessin.
— Vous ne pensez pas sérieusement que je vais…
Je ne le laisse pas terminer.
— Et en retour, j’épongerai vos dettes de jeu.
Hamilton se fige, me fixe d’un regard acéré.
— Des dettes de jeu ?
— Allons, Tommy, dis-je d’un ton paternaliste.
Je m’amuse de voir l’étincelle de colère qui traverse son regard.
— Vous êtes dans le rouge jusqu’au cou, en ce moment. À cause de tous ces investissements sur lesquels vous comptiez et qui ne rapportent pas suffisamment. De la fraude fiscale liée à ces merveilleuses actions caritatives et qui ne s’avère plus à la hauteur de ce qu’elle était. Ou est-ce parce que vous vivez tout simplement au-dessus de vos moyens ? Quelle que soit la raison, je peux vous aider.
Je lui décoche un de mes plus beaux sourires.
— Tout ce que vous avez à faire en retour, c’est donner un sérieux coup de pouce à la King Enterprises en vantant nos mérites auprès de vos amis, nous rendre définitivement crédibles. Sans oublier, bien sûr, votre fille, qui servira de garantie.
Je vois le regard de Hamilton changer, comme s’il évaluait le bien-fondé du marché que je lui propose. Et qui est très simple : mon aide pour effacer ses dettes contre son assistance en matière d’image pour toute la famille King.
C’est du gagnant-gagnant.
— J’ai deux filles, dit-il finalement en me dévisageant.
Intéressant. Moi, je ne connais que celle qu’on voit partout dans les magazines. Clara Hamilton. La belle Clara, présente dans tous les événements mondains, chevelure blonde, yeux bleus et poitrine magnifique. En d’autres termes, exactement mon type. J’aime les femmes du monde. C’est amusant de les voir abandonner leurs belles manières lorsqu’elles se retrouvent dans mon lit, nues, sous moi. De voir leur dignité s’écrouler, tel un château de cartes, lorsqu’elles me supplient de les prendre et finissent par hurler mon nom.
Extérieurement, elles font toute une histoire de mon passé, de mes liens avec mon père et le crime organisé, de toute cette violence détestable.
Mais à l’intérieur, dans l’intimité, dans l’ombre feutrée de la chambre, elles aiment ce passé. Il les excite, les fait jouir. Ces femmes aiment les durs et je le suis autant qu’on peut l’être.
Ajax mis à part. Il est pire que moi.
Je toise Hamilton du regard.
— Donnez-moi la jolie.
Je vois sa bouche se crisper.
— Clara n’est pas…
— Je ne vous promets pas de ne pas la toucher, mais je jure de ne pas lui faire de mal.
Je ne suis pas opposé à quelques petits jeux en matière de sexe, mais prendre quelqu’un de force n’a jamais fait partie de mes fantasmes. Je n’en vois pas l’intérêt.
Hamilton n’apprécie pas ce que je viens de dire. Pas du tout.
— Et si elle dit qu’elle ne veut pas vous épouser ?
— C’est votre problème, pas le mien.
Je glisse les mains dans mes poches, l’air parfaitement décontracté.
— Écoutez, il ne s’agit pas d’une condamnation à perpétuité. Dites-lui que tout ce que j’attends d’elle, c’est qu’elle dise qu’elle a eu une aventure torride avec moi et qu’elle est follement amoureuse. Nous ferons un grand mariage, avec tout le gratin. Ensuite, elle pourra garder ma propriété de Darling Point. Je quitterai le pays afin qu’elle puisse en disposer seule. Dans six mois, lorsque nous aurons obtenu de votre part un support financier solide, elle pourra m’envoyer les papiers du divorce et nous poursuivrons chacun notre route de notre côté. Pas d’entourloupe. Pas de mal.
Hamilton plisse les yeux, soupçonneux.
— Pourquoi jouer cette comédie ?
— Les apparences, Tommy. C’est ce qui compte. Vous, plus que tout autre, devriez le savoir. Il ne serait pas judicieux que cette union apparaisse comme étant un mariage de convenance, vous ne croyez pas ? Un mariage intéressé ? Voilà qui ne siérait guère à l’image que nous voulons donner des King.
— Je doute qu’un divorce aussi précoce la serve davantage.
— Six mois, c’est un temps assez long pour convaincre un nombre suffisant de personnes que ce mariage a été célébré dans les règles. Et, comme je l’ai dit, pour obtenir un support financier solide de la part d’investisseurs.
Je lui jette un regard de conspirateur.
— Ce sera notre petit secret, n’est-ce pas ?
Hamilton pose un bras sur l’accoudoir du fauteuil et se frotte le menton, comme s’il réfléchissait. Mais la lueur dans son regard raconte une autre histoire. Il veut mon argent. Il en a absolument besoin.
Parfait.
Je reste debout, l’air toujours très détendu. C’est étrange de voir à quel point une attitude décontractée peut mettre les gens sur les nerfs. C’est précisément ce qui est en train de se produire.
Je mets Hamilton sur les dents. Je le vois à la tension dans ses épaules et à la façon dont il frappe la moquette de la pointe de sa chaussure.
Je ne dis rien. Je laisse le silence s’installer. Il peut s’avérer une arme précieuse pour qui sait l’utiliser. Et c’est mon cas. Les armes, ça me connaît, en général.
Le silence se prolonge, devient oppressant.
Finalement, Hamilton bouge dans son fauteuil.
— Je vais soumettre l’idée à Clara et voir ce qu’elle en pense.
Je secoue la tête.
— Vous avez besoin de mon argent, je le sais. Sans lui, vous perdrez tout. Et pensez au scandale que pourrait susciter la révélation de votre addiction au jeu. Je ne pense pas que ce soit ce que vous souhaitez ? Je me trompe ?
Hamilton change à nouveau de position dans son fauteuil.
— Très bien. Je ferai en sorte qu’elle adhère à votre proposition.
Je sens un infime relâchement dans ma poitrine. Ça ne peut pas être du soulagement, c’est impossible. Je n’ai jamais douté que Hamilton accéderait à ma demande. Et pourtant, c’est bien de cela qu’il s’agit.
Ajax m’a chargé de trouver les appuis nécessaires pour garantir l’expansion de la King Enterprises. Je veux me montrer digne de ma mission, surtout compte tenu de ce que je lui dois.
Il semble à présent que ma dette sera payée.
C’est très satisfaisant, je ne peux pas le nier.
Quel bon petit soldat je suis.
Mais cela ne durera pas. Dès que je serai loin de Sydney, j’accéderai enfin à ce qui m’a toujours été refusé : le luxe d’avoir le choix.
— Faites, dis-je à Hamilton. Et si le mariage lui pose problème, rappelez-lui que ma maison possède une piscine. Les filles adorent les piscines.
Lentement, Hamilton s’extrait de son fauteuil.
— Je pose une condition.
Mon sourire se fige.
— Je ne pense pas que vous soyez en position d’exiger quoi que ce soit.
— Je me le permets néanmoins.
Il me regarde, le visage déterminé. Il ne cédera pas.
— Vous n’entrerez pas en contact avec elle avant le mariage. Et vous ne la toucherez pas davantage après. Ce sera un mariage blanc.
Je me retiens de rire.
— Ah bon ? Vous ne voulez pas qu’un King pose ses sales pattes sur votre précieuse fille ?
Il ne dit rien, mais l’expression de son regard est éloquente. Non. Il ne veut pas.
Je hausse un sourcil, décidé à jouer avec lui parce que c’est cela qui est drôle. Je n’ai jamais pu résister à une petite démonstration de pouvoir.
— Et si c’est elle qui veut poser les mains sur moi ?
Son visage s’empourpre.
— Ce ne sera pas le cas. Elle vous hait.
— Allons bon ! Alors qu’elle ne me connaît pas.
J’ai un petit haussement d’épaules.
— Non pas que je m’en soucie. Je vous l’ai dit, si elle ne veut pas de moi, je ne la forcerai pas. Mais si, en revanche…
Je souris, laisse ma phrase en suspens, décidé à le provoquer.
— … je ne réponds de rien.
Hamilton se fige.
— Cela n’arrivera pas. Je vous le garantis.
C’est touchant de voir ce pilier de la communauté de Sydney protéger ainsi sa fille. Sauf que je sais pertinemment que c’est faux, qu’il joue la comédie. Il ne pense qu’à lui et à la réputation de sa famille, comme tous les hommes de son milieu. Et à l’argent. Je suis certain que si je lui avais proposé une somme plus importante, il n’aurait pas vu le moindre inconvénient à m’accorder une nuit de noce dans les bras de sa précieuse fille.
Malheureusement, m’interdire de toucher à la belle Clara me donne encore plus envie de le faire.
Caractère contrariant, voire pervers, ou attitude très conventionnelle ? À vous de choisir.
— Dommage pour vous, mais me refuser tout contact avec votre fille va à l’encontre de l’absolue nécessité pour moi d’afficher une histoire d’amour au grand jour. Ce qui signifie que je vais devoir refuser votre condition.
Je laisse mon sourire s’effacer et le toise d’un regard inflexible.
— Vous voulez mon argent, vous me donnez votre fille. C’est tout.
Il est furieux, ce qui peut se comprendre. Mais dans la mesure où il ne dispose d’aucun moyen de pression, il se borne à proférer de vaines menaces tandis que j’appelle la sécurité et le fait reconduire.
À peine la porte de mon bureau refermée, j’attrape mon téléphone et appelle Ajax.
— Oui. C’est pourquoi ? répond-il d’un ton sec.
— Sache que Hamilton nous apporte son soutien pour les projets d’expansion de la King Enterprises.
Il pousse un grognement.
— Comment est-ce possible ? Ce salaud ne voulait rien avoir à faire avec nous.
— Disons que j’ai su le motiver.
— Qu’est-ce que tu… ? Non, finalement, je préfère ne pas savoir.
— Tu as raison. Il y a autre chose.
— Quoi ?
— Tu vas devoir m’adresser tes félicitations.
— En quel honneur ?
Je me tourne de nouveau vers la baie vitrée et contemple Sydney. Mon reflet me fait face, image du monstre qui se cache sous les traits du prince charmant, et un sourire de prédateur me vient aux lèvres. Le monstre ne me fait plus peur, aujourd’hui, c’est fini.
Mais ma future épouse pourrait bien avoir un choc.
Oui.
Je souris franchement.
— Tu veux savoir en quel honneur ? Eh bien, je me marie !




  TITRE ORIGINAL : KING’S PRICE

  Traduction française : CLAIRE NEYMON

  © 2018, Jackie Ashenden.

  © 2019, HarperCollins France pour la traduction française.

  Tous droits réservés.

  ISBN 978-2-2804-3268-9

  

  Ce livre est publié avec l’autorisation de HARLEQUIN BOOKS S.A.

  Tous droits réservés, y compris le droit de reproduction de tout ou partie de l’ouvrage, sous quelque forme que ce soit.

  Cette œuvre est une œuvre de fiction. Les noms propres, les personnages, les lieux, les intrigues, sont soit le fruit de l’imagination de l’auteur, soit utilisés dans le cadre d’une œuvre de fiction. Toute ressemblance avec des personnes réelles, vivantes ou décédées, des entreprises, des événements ou des lieux, serait une pure coïncidence.

  HARPERCOLLINS FRANCE

  83-85, boulevard Vincent-Auriol, 75646 PARIS CEDEX 13

  Service Lectrices — Tél. : 01 45 82 47 47

  www.harlequin.fr





  
      RETROUVEZ TOUTES NOS ACTUALITÉS
ET EXCLUSIVITÉS SUR

      www.harlequin.fr

    Ebooks, promotions, avis des lectrices,
lecture en ligne gratuite,
infos sur les auteurs, jeux concours…
et bien d'autres surprises vous attendent !

    ET SUR LES RÉSEAUX SOCIAUX

    
      
        
          	 [image: images]    [image: images]    [image: images] 

        

      

    

    Retrouvez aussi vos romans préférés sur smartphone
et tablettes avec nos applications gratuites

     [image: images] 

     [image: images]

         [image: images]

  




OPS/images/facebook.jpg





OPS/images/pinterest.jpg





OPS/images/twitter.jpg





OPS/cover/cover.jpg
MAGNETIC

.
JACKIE ASHENDEN

KINGS
OF SYDNEY

INTEGRALE 3 ROMANS

@HARLEQUIN





OPS/images/fin.jpg





OPS/images/Applications.jpg





OPS/nav.xhtml


    

      Sommaire



      

        		

          Couverture

        



        		

          Le prix du scandale

          

            		

              Chapitre 1

            



            

            		

              Copyright

            



          



        



        		

          Les éditions Harlequin

        



      



    

    

      Pagination de l'édition papier



      

        		

          1

        



        		

          2

        



        		

          7

        



        		

          8

        



        		

          9

        



        		

          10

        



        		

          11

        



        		

          12

        



        		

          13

        



        		

          14

        



        		

          15

        



        		

          16

        



        		

          17

        



        		

          18

        



        		

          19

        



        		

          20

        



        

      



    

    

      Guide



      

        		

          Couverture

        



        		

          Début du contenu

        



      



    

  

OPS/h1_nav.xhtml






Sommaire



		Couverture



		Titre



		Chapitre 1



		Chapitre 2



		Chapitre 3



		Chapitre 4



		Chapitre 5



		Chapitre 6



		Chapitre 7



		Chapitre 8



		Chapitre 9



		Chapitre 10



		Chapitre 11



		Chapitre 12



		Chapitre 13



		Chapitre 14



		Chapitre 15



		Chapitre 16



		Chapitre 17



		Chapitre 18



		Chapitre 19



		Chapitre 20



		Chapitre 21



		Chapitre 22



		Chapitre 23



		Épilogue



		Copyright



		Les éditions Harlequin





Pagination de l'édition papier



		1



		2



		7



		8



		9



		10



		11



		12



		13



		14



		15



		16



		17



		18



		19



		20



		21



		22



		23



		24



		25



		26



		27



		28



		29



		30



		31



		33



		34



		35



		36



		37



		38



		39



		40



		41



		43



		44



		45



		46



		47



		48



		49



		50



		51



		52



		53



		54



		55



		56



		57



		58



		59



		60



		61



		62



		63



		64



		65



		66



		67



		68



		69



		71



		72



		73



		74



		75



		76



		77



		78



		79



		80



		81



		82



		83



		84



		85



		86



		87



		88



		89



		90



		91



		92



		93



		94



		95



		96



		97



		98



		99



		100



		101



		102



		103



		105



		106



		107



		108



		109



		110



		111



		112



		113



		114



		115



		116



		117



		118



		119



		120



		121



		122



		123



		124



		125



		126



		127



		128



		129



		130



		131



		132



		133



		134



		135



		136



		137



		138



		139



		140



		141



		142



		143



		144



		145



		146



		147



		148



		149



		151



		152



		153



		154



		155



		156



		157



		158



		159



		160



		161



		163



		164



		165



		166



		167



		168



		169



		170



		171



		172



		173



		174



		175



		176



		177



		178



		179



		180



		181



		182



		183



		184



		185



		186



		187



		188



		189



		190



		191



		192



		193



		194



		195



		196



		197



		198



		199



		200



		201



		202



		203



		204



		205



		206



		207



		208



		209



		211



		212



		213



		214



		215



		216



		217



		218



		219



		220



		221



		222



		223



		224



		225



		226



		227



		228



		229



		230



		231



		232



		233



		234



		235



		236



		237



		238



		239



		240



		241



		242



		243



		244



		245



		246



		247



		248



		249



		250



		251



		252



		253



		254



		255



		256



		257



		258



		259



		260



		261



		262



		263



		264



		265



		266



		267



		268



		269



		271



		272



		273



		274



		275



		276



		277



		279



		280



Guide

		Couverture

		Le prix du scandale

		Début du contenu

		Bibliographie





OPS/cover/h1_pagetitre.jpg
JACKIE ASHENDEN

Le prix du scandale

Traduction frangaise de
CLAIRE NEYMON

MAGNETIC

@ HARLEQUIN





OPS/images/Logo_harlequin.jpg
1:’ HARLEQUIN









